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Parenthèses Editons  Malicorne sur Sarthe, 72, Pays de la Loire, France 1979 Book conditon, Etat : Bon  broché,
sous couverture imprimée éditeur blanche, illustrée d'une photographie d'un combatant armé à genoux avec un
turban grand In-8  1 vol. - 207 pages
  
Commentaire :  1ere traducton en français, 1978-1979  "Contents, Chapitres : Note au lecteur et notce
biographique, bibliographie, par L. Ketcheyan (20 pages) - Sur le chemin de la liberté - Préface - Le Khai - L'honneur -
Cesse donc de prier - La mère - Un levain maudit - En prison - Dchavo - L'achough - Le pèlerin - La voix du sang - Le
champ - Vazrik - Hazré - Notre chemin - Grégoire le sacristain - L'esprit de liberté - Sur le champ de bataille - Le
nouvel an d'un haïdouk - L'aube - Sous des horizons étrangers - Le porteur de Flambeau - Tu mérites le respect -
Avéts Aharonian, né le 9 janvier 1866 à Igdir et mort le 20 avril 1948 à Marseille, est un écrivain, journaliste et
homme politque arménien.  - Avéts Aharonian est né à Igdirmava, pett village proche du bourg d'Igdir à l'époque
sous dominaton russe. Vers 1855, ses parents avaient émigré du village de Hafevan (district de Salmast) pour fuir le
joug mahométan et se réfugier dans la Russie orthodoxe. Son père, Arakel, était forgeron et illetré. Au contraire de
sa mère Zartar, qui apprend à lire et à écrire non seulement à ses propres enfants mais aussi à ceux des environs.
C'est dans ce foyer que l'esprit de l'enfant se forme. Aharonian rapporte lui-même ses souvenirs dans son ouvrage
autobiographique In Guirke (Mon livre). Le milieu rural, avec toute sa diversité, ses murs anciennes, ses contes et ses
coutumes, ses saisons bonnes ou mauvaises, marque son esprit. Enfant atentf et sensible, il écoute déjà les bruits de
la nature. Son atenton est atré par les incidents et les événements, par les gens et leurs caractéristques morales et
cela le fait réféchir. C'est auprès de sa mère que le jeune Avéts reçut les premiers éléments de son instructon. Ses
parents voulaient en faire un prêtre. Il fait ses études au Séminaire théologique Gevorkian d'Etchmiadzin, puis à
l'université de Lausanne (philosophie et histoire) et enfn à la Sorbonne (litérature).  - Après son retour, il adhère à la
Fédératon révolutonnaire arménienne et collabore avec Trochak (Drapeau), le journal du part. Il collabore à
plusieurs journaux ou périodiques (Mourdj, Haratch, Alik). Entre 1907 et 1909, il est le directeur (ou peut-être
seulement conseiller d'éducaton) de l'Académie Nersissian à Tifis. Il est arrêté par la police tsariste en 1909, mais
s'échappe de sa prison deux ans plus tard et s'exile en Suisse. Avéts Aharonian retourne dans le Caucase en 1916. Il
partcipe à la formaton du Congrès natonal arménien et prend en 1917 la tête du Conseil natonal arménien, qui
fonde la Première République d'Arménie. Le gouvernement du nouvel État en fait l'un des visages principaux du pays
sur la scène internatonale, notamment du fait de ses qualités litéraires et de sa connaissance du français. Ainsi, il
dirige la délégaton arménienne envoyée à Istanbul en 1918 chargée de régler la queston de la frontère entre
l'Arménie et l'Empire otoman ; Avéts Aharonian rencontre un certain nombre de personnalités, dont Talaat Pacha et
Enver Pacha. En décembre 1918, il ensuite nommé par le parlement arménien à la tête de la délégaton envoyée à la
conférence de paix de Paris (1919), mais il découvre à son arrivée que son pays n'a pas sa place à la table des
négociatons. Il reste dans la capitale française et est l'un des signataires du Traité de Sèvres en août 1920.
Cependant, ce traité, qui reconnaît l'Arménie en tant quÉtat indépendant, n'a que peu d'impact du fait de l'invasion
soviétque qui a lieu quelques mois plus tard. Avéts Aharonian s'installe alors en France et contnue de représenter
les intérêts arméniens jusqu'au Traité de Lausanne en 1923, qui enterre défnitvement les espoirs arméniens à
l'autodéterminaton. Il vit ensuite à Marseille. Le 11 février 1934, lors d'une conférence organisée par Hamazkaïne, il
soufre d'un AVC en plein discours devant une assemblée de 2 000 personnes. Il vit ensuite 14 ans dans la ville
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phocéenne, incapable de parler ou d'écrire, et y meurt le 20 avril 1948. (source : Wikipedia)" "couverture à peine
jaunie avec d'infmes traces de pliures aux coins du plat supérieur, sinon très bon état, intérieur frais et propre, cela
reste un bon exemplaire de ces 22 nouvelles écrites entre 1898 et 1902, ""elles composent une vaste fresque sur la
vie quotdienne dans les villages arméniens où apparaissent déjà les signes précurseurs du premiers génocides du XXe
siècle. Cete traducton consttue un précieux témoignage et donne accès à un texte où se mêlent des éléments
poétque, historique, sociologique voire ethnologique et qui sous-tend un appel à la résistance de tout un peuple
""vers le chemin de la liberté"". (4eme de couverture)"
 

 
Prix : 12,00 €
 
Cet artcle vous est proposé par : 
Librairie Internet Philoscience 
philoscience@wanadoo.fr 
7, rue Gambeta 
72270 Malicorne-sur-Sarthe 
France 

 
htps://v5.livre-rare-book.net/fr/livres/5472375-86415

Année 1979

Livre Rare Book — htps://www.livre-rare-book.com
22, rue Imbert Colomès, 69001 Lyon — contact@livre-rare-book.com

https://v5.livre-rare-book.net/fr/livres/5472375-86415

